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Présentation de Jean-François Bouvet 

Après ces nombreuses semaines d’interruption, nous sommes heureux de vous retrouver.
Et pour la reprise, nous recevons Jean-François Bouvet, journaliste, chroniqueur au magazine
« Le Point » et auteur de plusieurs ouvrages.

Il est Français, de la belle ville de Lyon.

S’il aborde volontiers des sujets aux frontières entre sciences et société, auxquels le prépare
sa formation de Docteur es Sciences, il a une tout autre passion, celle que suscite en lui le
destin tourmenté d’un pays qui lui est très cher, le Cambodge.

C’est ainsi qu’il a écrit «  Havre de guerre-Phnom Penh, Cambodge (1970-1975) » paru en
2018, récit consacré aux journalistes, les correspondants de guerre qui ont couvert la guerre
au Cambodge. Il y évoque l’arrivée des Khmers rouges à Phnom Penh et la terreur qui s’en
est suivie.

Et puis, tout récemment, au mois de septembre dernier, il a sorti un autre livre : « L’homme qui
voulait  rencontrer les Khmers rouges », sur le jeune journaliste de l’Agence France Press,
Marc Filloux disparu au Cambodge, tombé aux mains des Khmers rouges.

Le 17 avril 2025, on a commémoré le 50ième anniversaire de l’arrivée des Khmers rouges à
Phnom Penh, en 1975.

Il y a 50 ans, débutait ce régime génocidaire qui a plongé progressivement tout le pays dans
le chaos.

Certainement, plusieurs d’entre vous ont vu le film britannique « La déchirure », sorti en 1994.
Il avait porté à la connaissance d’un plus large public la dure réalité de cette époque, d’autant
plus que le principal interprète était précisément un survivant du génocide.

Mais aujourd’hui, qui se souvient du génocide cambodgien et de ses 2 millions de morts ?
Et qui étaient-ils exactement ces Khmers rouges ?
Dans quelles circonstances ont-ils envahi le Cambodge ?
Quels objectifs poursuivaient-ils ?
Quels étaient leurs alliés ?

Puisque nous avons un journaliste parmi nous, je ne prolonge pas. 
Monsieur Bouvet, à vous la parole.


